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VIE  ASSOCIATIVE

MOT DU PRÉSIDENT 

Allez y jeter un coup d’œil, si le cœur vous en dit. Sinon, je 
vous en rappelle ici l’essence. Je disais donc, en septembre 
 dernier, qu’un mal insidieux nous rongeait, et qu’il s’agissait de 
la  résignation, soit d’une propension à accepter l’inacceptable. 
Heureusement, je vous parlais aussi de son antidote : la prise 
de parole et l’action collective. Voilà. Poussons donc un peu 
plus loin cette idée d’antidote.

Pour que s’exerce ce mouvement, une prise de conscience 
 collective des membres d’une association en défense des droits 
comme la nôtre est d’abord nécessaire. Savez-vous ce qui som-
meille en nous comme groupe ? Avez-vous une idée du pouvoir 
dont nous disposons ? Avez-vous déjà imaginé la multiplication 
de cette force lorsqu’elle est combinée à celle d’autres groupes 
d’aînés et de retraités ? Elle est immense. Cependant, pour que 
nous puissions jouir de ses bienfaits, elle doit se matérialiser. 
C’est à nous tous de voir si nous voulons la déployer, avec qui, 
quand, comment et où.

D’abord, il faut mettre fin à l’indifférence et se dire que ça 
 suffit  ! La liste des «  ça suffit  » qui concernent des situations 
 touchant les aînés est longue : en voici quelques exemples.

Ça suffit, les solutions à la va-vite sans évaluation réelle de 
la nature des problèmes  ! Ça suffit, les « multiples-consulta-
tions-isolées », sans doute sincères, mais qui au bout du compte 
laissent tout le monde sur son appétit et ne servent qu’à don-
ner bonne conscience ! Ça suffit, l’aveuglement volontaire (ou 
pas) à propos de l’évolution de la démographie au Québec ! Ça 
suffit, l’appauvrissement systémique des aînés qui contribue à 
leur insécurité financière ! Ça suffit, les réformes censées révo-
lutionner l’accès aux soins de santé ainsi que leur qualité, mais 
dont les usagers ne sont pas en mesure de voir les résultats ! Ça 
suffit, les promesses non tenues des services de maintien dans 
la communauté !

Bon : ça suffit, les exemples ! La table est mise. On sait de quoi 
on parle.

Il nous reste donc, à chacun d’entre nous, lors de toutes les 
occasions qui se présentent, à nous lever et à prendre la pa-
role, là où nous sommes, de manière digne et respectueuse, en 
continuant de croire que nous pouvons contribuer à changer 
les choses.

On aura sûrement l’occasion de s’en reparler au cours des pro-
chains mois puisque nous entrons bientôt en 2018, une année 
électorale qui nous fournira toutes les occasions de faire valoir 
nos points de vue auprès de l’ensemble des gens qui souhaitent 
avoir le privilège de construire le Québec de demain et d’amé-
liorer les conditions de vie des aînés. Nous devrons être au ren-
dez-vous.

Dans un autre ordre d’idées, l’année 2018 sera aussi celle de 
deux événements particuliers pour nous. D’abord, nous souli-
gnerons le 50ᵉ anniversaire de notre association. C’est grâce à 
tous ceux qui, dès 1968, ont cru dans l’importance de se regrou-
per et de se serrer les coudes, ainsi qu’à tous ceux qui ont pris 
la relève au fil des 50 dernières années, que notre association 
continue de rayonner et de faire sa marque dans l’univers des 
droits des aînés. Toutes sortes d’activités se tiendront tout au 
long de cette année spéciale. Tenez-vous informés pour ne rien 
manquer de ce qui se fera pour souligner la longévité de notre 
groupe. Ce sera l’occasion de nous rappeler que d’autres avant 
nous ont bâti ce regroupement et que d’autres nous suivront. 
Mais, pour le moment, il revient à chacun de nous de faire en 
sorte que ceux qui nous succéderont soient aussi fiers que nous 
de poursuivre le travail de ceux qui nous ont précédés. Nous 
sommes les dépositaires de la mission et des objectifs de notre 
association. Soyons à la hauteur !

L’autre événement qui marquera 2018 est l’élaboration et la 
mise en œuvre de notre plan stratégique  2018-2021, un exer-
cice rigoureux auquel nous sommes conviés et une réflexion 
vitale pour la suite des choses, essentielle pour savoir où on 
s’en va et quels moyens prendre pour y arriver. Pas de plan, pas 
de direction. Pas de direction, pas de sens aux actions. Et pas 
de concertation possible avec d’autres sans avoir défini ce que 
nous voulons. Si l’on veut que les autres retraités nous suivent, 
nous devons être capables de leur indiquer où on s’en va. Voilà.

Enfin, encore une fois, déjà, les Fêtes sont à nos portes. Je 
joins ma voix à celles des membres de notre conseil d’adminis-
tration et du personnel pour vous souhaiter, ainsi qu’à ceux qui 
vous sont chers, de joyeuses Fêtes et une heureuse année 2018.

Si vous avez souvenir du texte que je vous proposais dans le dernier Reflets,  
vous y verrez sans doute une suite ci-dessous. 

Par Donald Tremblay
Président

2018, L’ANNÉE DE TOUS LES DANGERS… 
NON : DE TOUTES LES OCCASIONS !
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